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J'unis ma voix à celle des honorables
préopinants pour offrir mes condoléances les
plus vives aux parents de tous nos collègues
défunts.

L'honorable J. E. Sinclair: Honorables séna-
teurs, je me joins aux leaders et aux autres
sénateurs qui ont offert leurs condoléances à
la famille de nos collègues disparus depuis
notre dernière réunion. J'ai quelques mots
à dire à l'égard surtout de deux d'entre eux.

Je connaissais feu le sénateur Macdonald
depuis plusieurs années. Personnage officiel
bien connu de sa province natale, il a fourni
une longue carrière publique. Élu pour la
première fois député à l'assemblée législative
de sa province, en 1908, il était réélu en 1911
et entrait dans le ministère à titre de ministre
sans portefeuille. Réélu de nouveau en 1923,
il devenait ministre des Travaux Publics et
de la Voirie; il quittait ce poste en 1925 lors
de son élection à la Chambre des communes
comme député du comté de Kings, siège qu'il
a conservé jusqu'en 1935. Ministre sans por-
tefeuille de 1930 à 1935, il est passé au Sénat
en 1935, où il s'est acquitté de ses fonctions
jusqu'à sa mort, en novembre dernier.

Dans la vie privée, le défunt sénateur était
homme d'affaires prospère, étant à la fois
marchand général et expéditeur et exporta-
teur de produits agricoles. Il s'est toujours
vivement intéressé au bien-être social.

J'unis ma voix à celle des honorables chefs
et des autres sénateurs pour offrir à sa veuve
et à ses sept enfants éplorés nos plus vives
condoléances.

Feu le sénateur Robinson n'a fait qu'un
court séjour à la Chambre. Je l'ai connu
longtemps avant sa venue ici; c'était un
homme de valeur. Au cours de la première
Grande Guerre, il s'est enrôlé dans le corps
expéditionnaire canadien; il offrit de nouveau
ses services lors de la seconde Grande Guerre,
et fut envoyé outre-mer. Il passa plus tard
aux services de la Légion canadienne, à
Londres, endroit où il est demeuré jusqu'à ce
que, vers la fin des hostilités, il fut appelé
au Sénat.

Il prenait une part active aux affaires de
la Légion canadienne de la Ligue des anciens
combattants de l'Empire britannique, assis-
tant ordinairement aux réunions annuelles.

Dans sa vie privée, le sénateur Robinson
s'est montré homme d'affaires avisé; il s'oc-
cupait de l'élevage des renards argentés. Il a
débuté dans la vie politique comme maire de
Summerside, sa ville natale, en 1936. Élu
député à l'assemblée législative de l'île du
Prince-Edouard en 1939, il a occupé ce siège
jusqu'à la dissolution du Parlement, mais,
comme il était outre-mer lors de l'élection
suivante, il ne s'est pas présenté à nouveau.
Appelé au Sénat en 1945, il a acquis le respect

profond de tous ceux qui sont entrés en con-
tact avec lui. Je m'unis aux leaders et aux
autres sénateurs pour offrir à son épouse et
à ses proches nos plus vives condoléances.

L'honorable J. P. McIntyre: Honorables
sénateurs: Je désire m'unir à tous ceux qui
m'ont précédé afin de rendre hommage à nos
confrères disparus, surtout à ceux de ma
propre province.

Le sénateur John A. Macdonald, mieux
connu dans l'Île du Prince-Édouard sous
l'appellation de Cardigan John est le troi-
sième sénateur du nom John A. Macdonald
(l'orthographe étant légèrement différente) à
quitter ce monde depuis 1945. Il se peut fort
bien qu'on les ait ainsi nommés en l'honneur
du grand homme d'État que fut sir John A.
Macdonald, premier ministre du Canada après
la Confédération. De toute façon, ils parta-
geaient ses convictions politiques.

Le sénateur Macdonald a consacré plus de
quarante ans aux affaires politiques. En 1908,
on l'a élu pour la première fois à l'assemblée
législative de l'Île du Prince-Édouard et on
renouvelait son mandat en 1911 et 1923. Il
a été ministre des Travaux publics et de la
Voirie de 1923 à 1925, année où il a démis-
sionné afin de se présenter comme député à
la Chambre des communes. Élu cette année
là, il était réélu en 1926 et en 1930. Il a
été ministre d'État dans le Cabinet Bennett
de 1930 à 1935, alors qu'il est devenu
sénateur.

Je connaissais le défunt depuis plusieurs
années: nous sommes nés à quelques milles
de distance l'un de l'autre. C'était vraiment
un homme distingué, un véritable chrétien.
Nous avons tous deux occupé le poste de
ministre des Travaux publics et de la Voirie
dans notre province natale, mais sous diffé-
rentes administrations; finalement on nous a
réunis ici. Le disparu était un homme re-
marquable, droit et honnête sous tous les
rapports. Je pourrais mentionner plusieurs
faits qui révèlent bien son honneur, sa no-
blesse de caractère et son idéal élevé. C'est
ainsi que durant la première guerre mondiale,
il a construit nombre de vaisseaux qui ont été
coulés par la suite, s'endettant de près de
$100,000. Jamais il ne s'est déclaré vaincu;
au contraire, grâce à son talent et à sa téna-
cité, il a remboursé tout ce qu'il devait. Je
crois bien exprimer les sentiments de tous
en offrant mes condoléances à son épouse et
à sa famille éprouvées.

Il y a à peine deux semaines, notre pro-
vince pleurait la mort d'un autre membre de
cette assemblée, le sénateur Brewer Robinson,
qui s'est fait remarquer dans la politique aussi
bien que dans les autres domaines.

Au cours de la première Grande Guerre, le
sénateur Robinson s'est enrôlé à Summerside,


